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La politique fédérale—

L’Hon. R.-J. Manion, Chef du Parti
National-Conservateur

Aux observateurs quelque peu sérieux ,il était assez facile
de prévoir que le congrès des délégués lui confierait la charge: des
cing candidats au poste, I’hon .M. Manion était celui qui paraissait
le mieux préparé à l’occuper.

QUELQUES NOTES SUR SA VIE

; Vingt années de vie publique active ne semblent pas avoir

altéré sa santé. C’est un homme affable et il s’affirme libre. Ir-

landais catholique, il a épousé une Canadienne-Française de Qué-

bec, ce qui n’est pas pour le rendre antipathique aux citoyens de

notre province. Député depuis 1917,il fut défait pour la première

fois aux élections de 1935. Il occupa le poste important de minis-

tre des Chemins de fer sous le régime Bennett et il avait aupara-

vant fait partie de deux cabinets conservateurs, en 1921 et en

1926. Son expérience parlementaire. ses qualités personnelles

ses bonnes dispositions à l’égard du Canada français en font un

chef capable de concilier les intérêts nombreux et divers qui con-

courent à l’organisation d’un grand parti et à collaborer efficace-

ment au maintien de l’unité canadienne, s’il a vraiment les mains

libres et s’il est appuyé. Pourra-t-il remonter le courant impéria-

liste donné au parti par les interventions intempestives de MM.

Bennett et Meighen, dont les discours ont soulevé l’enthousias-

me d’un nombre de congressi:_cs et failli semer la discorde parmi

eux? Trouvera-l-il chez ses partisans l’esprit de justice et de coo-

pération nécessaire pour rendre au parti, cohésion ,discipline et

prestige? On le souhaite.

SES BONNES DISPOSITIONS

“Je suis donc votre chef, et tout à vos ordres. Je ne serai pas

un dictateur et réclame vos suggestions pour montrer que nous

sommes en démocratie”. Puisse-t-il conserver cetle sage attitude.

On laisserait entendre que l’hon. M. Stevens serait l’un des

principaux lieutenants du nouveau chef: voilà qui doit faire ré-

fléchir l’adversaire libéral car avec ces deux hommes, la politique

fédérale conservatrice fera sûrement un bond de l’avant: un par-

ti politique qui veut rendre service à son pays n’hésite pas a chan-

ger son orientation quand les événements ont prouvé qu’il fai-

sait fausse route.
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Liste de ceux qui ont répondu à |Lincourt, 40 Iberville; Gabriel

Beausoleil, 19 Frontenac: Aurore
l’appel de La Chambre de

Commerce.

 

Les autorités municipales nous

ayant fourni la liste complète de

ceux qui ont profité des offres de la

ville afin de blanchir leurs proprié-

tés et de les embellir, il nous fait

plaisir de la publier et de citer à

l’honneur ceux qui ont en intérét la

propreté de leur ville:

Emile Savignac 63 Iberville; Dr

Th. Gervais, 21 Ste-Geneviève; Jos

Desroches, 122 Montcalm; Déodat

Bellemare, 21 Jacques-Cartier; Alp.

Roch, 6 Crémazie; Mme Alf. Plouf-

fe, 124 Montcalm; Albert Pilon, 51-

53.55.64 Iberville, 17 Vaudreuil;

Delphis Pilon, 66 Iberville; Ed. De

vault ,18 Frontenac; Georges Pelo-

quin, 43 Vaudreuil; Joseph Roche-

leau, loc., 11 Montcalm; René Mas-

sé, loc., 41 Vaudreuil; Clovis Bacon,

6 Jacques-Cartier; Alfred Piché, 39

Vaudreuil; Alphonse Lavallée, 43

Crémazie; Jos Gravel, 47 Crémazie;

Wilfrid Gravel, Crémazie; Willie

Desnoyers, 11 du Marché; Aimé Pa-

try, 7 de Bienville, 5 de Vaudreuil;

Toussaint Laporte, 128 Montcalm;

Emile Rocheleau, 77 Montcalm;

Paul Parent, 14 Lavel; Jos Lagacé,

18 Iberville; Georges Perrault, 139

Montcalm; Aimé Grégoire, 18 La-

val; Camille Ducharme, 145 De

Frontenac et Coin Montcalm et Iber-

ville; Jos-E. Désy, 74 Iberville; Ros.

Beausoleil, 19 Frontenac; Oscar

Grandchamp, 30 ave Collége; Nar-

cisse Gervais, 4 de Laval; P.E.

Gérard ,23 de Vaudreuil; Jos Cham-

pagne, 156 Montcalm; Charles

Grandchamp, 41 Iberville; Arthur

Patry, 7 Vaudreuil; Mme Ad. Dubé,

19 Jacques-Cartier; Hidela Frap-

pier, 17 de Bienville; Ant. Barrette,

6 du Dernay; Elzéar Charbonneau,

17 Jacques-Cartier; Hervé Savoie,

12 de Bienville; Philippe Coulombe,

921 Frontenac; Ferd. StAndré, 27

Vaudreuil; Henri Cayer, 53 Mont-

calm; Alphonsine Lavallée, 16 La-

val; Jos Latour, 7 Montcalm;; O-

mer Champagne, 125 Montcalm;

Viateur Bellemare, 167 Frontenac;

Jos Roy, 163 Frontenac; Alf.

Bourgeault, 115 Montcalm; Jose-

phat Souliéres, 3 DuVernay; Abon-

dius Bacon, 49 Montcalm; Camille

Bergeron, 5 DuVernay; Mille M. Pa-

gé, 62 Iberville; Olivier Dubois, 8

de Laval; R. Gendron, 50-52 Ibervil-

le, 15 Place Marché; René Dubé, 19

Montcalm; Azellus Gendron, 101

Montcalm; Emeril Bayeur, 13 de

Vaudreuil; Lucien Brissette, 8 Bien-

ville; Arthur Lamarche, 36 Bien-

ville; Jos Laporte, 7 Lévis; Edou-

ard Valois, 21 Lévis; Urgel Trudel,

23 Lévis; Edgar Laurence, 17 Cham-

plain; Alph. Parent, Montcalm; Es-

dras Bellemare, 1-3 Crémazie; Arm.

Branconnier, 62 Iberville; Adélard Laferrière, Frontenac.

 

Berthierville, le jeudi, 14 Juillet 1938.

 

En

marge

de la

Convention

de

Sorel

Messieurs les Congressistes,

Vous avez tout avantage de pas-

ser par le côté nord et de lais-

ser vos autos à Berthierville.

——.

La route est en bonne condi-

tion et pas de ponts à la piastre.

Endroit de stationnement gra-

tuit sous la surveillance des of-

ficiers de la ville.

——#.

Chambres confortables et à

prix modéré dans les hôtels et

les maisons de pensions ou de

touriste.

_—_.

Endroit idéal pour le repos,

dégagé de la foule qui sera à

Sorel, ces jours-là après ces

longs discours des Gouin, Ha-

mel, Drouin, Houde!??!

—po ——

Prix d’excursion allersretour

par le bateau.

—.

Cette cordiale invitation de ve

nir et de demeurer à Bert} ier-

ville vous est faits par La

Chambre de Commerce de Berthier.

 

HUIT PAGES.

  
Camille DJme, Rédacteur-Gérant.
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Les Affaires Municipales

VILLE DE BERTHIER
Séance régulière du conseil

La séance du conseil de mardi demier était présidée
S. H. monsieur J.-A. Laforest, maire; on y remarquait les e

vins Desroches, Ducharme, Paquette et Savignac. La chaleur est

incommodante mais pas l’assistance.

Relevé

Après l'acceptation des minutes et des comptes, on prend

connaissance du relevé de caisse, que nous avons publié la se

maine dernière; comme par les années passées, la balance en

main est faible, mais on vient quand même à bout de payer les sa-

laires et les dépenses courantes, chose assez compliquée, à ce

temps de l’année.

 

de caisse

rôle

Fort heureusement, pas pour les payeurs de taxes mais bien

pour les finances de la princesse, avec l’homologation du rôle de

l’année 38. viendront sous peu les factures de taxes foncières :

l’on doit ajouter à l’honneur du secrétaire-trésorier, que le rôle

de cette année fut fabriqué dans un temps record; il ne reste

plus qu’une lecture au règlement 149 à faire pour appliquer le

taux de la taxe ;qui, paraît-il, resterait à $1.35 du cent comme

Pan dernier.

Homologation du

L’EVALUATION

En terminant, pour relever une remarque d’un échevin à

l’effet que dans le public on se plaît à dire que l’évaluation est

trop élevée, à quel résulhat pratique arriverait-on de couper l’é-

valuation par la moitié et de charger $2.70 du cent au lieu de

81.35? Le fait est brutal mais il est là, il faut environ $35,000.00

pour l’administration de la ville et il faut charger en conséqheu-

ce.

 

LES AFFAIRES SCOLAIRES DE LA VILLE

PREMIERE SEANCE DE LA COMMISSION NOUVELLE

M. P. D. Sanschagrin en préside les débuts, alors que M. J.-E. Deveault

est nommé président pour l’année qui commence.

Tous les membres sont présents: M. Em. Boùcher, C. Ducharme, J.-

E. Deveault, G. Normandin et P.-D. Sanschagrin avec le notaire J.-A.

Boivin, secrétaire-trésorier.

On a réengagé le méme secrétaire-trésorier au prix de vingt et une

piastres par mois, cette somme payable mensuellement ,et ce jusqu’au

bon vouloir des autorités.
A l’avenir ,c’est le président et le secrétaire-trésorier qui signeront

les effets de banque. :

Les finances de la Commission sont dans un état assez piétre: pas de

fonds pour payer les salaires des maitresses pour une partie de l’an der-

nier, ni le comptes acceptés: on devra collecter assez sévèrement.

Le rapport du vérificateur M. Emm. Sylvestre n’était pas prêt pour

la séance: après discussion, le même vérificateur au prix de $50.00 fut

engagé pour la nouvelle année, mais en le priant de présenter son rap-

port pour l’année 37-38 dans le plus court délai possible.

 

LES ACTIVITES DE LA CHAMBRE DE COMMERCE

Disons de suite que nombreuse était l’assistance à la dernière réu-

nion de la Chambre de Commerce, tenue mercredi soir dernier à la salle

de l’Hôtel de Ville, sous la présidence de M. Camille Ducharme. : Le

programme était fort chargé, tellement que l'assemblée ne s’est terminée

que vers minuit. '

LES REGATES

A la question si oui ou non, l’on devait faire des régates cette an-

née, il fut décidé après avoir entendu maintes opinions de former un

comité spécial qui verra à définir l’attitude de la Chambre à ce sujet, tel

comité étant chargé de s’enquérir des faits et de déterminer l’opportunité

d’agir comme de donner les moyens à prendre pour la question.

RAPPORT DU CONCOURS

Le président donne ensuite les détails du concours d’embellissement:

69 propriétaires se sont inscrits régulièrement, et plus de 80 propriétés

furent embellies grâce à l’initiative de la Chambre de Commerce et à la

générosité de la ville, qui a donné plus d’une tonne de chaux en petites

quantités. Dans une ou deux semaines sur ’avis du président, il y aun
(suite en page 3) 
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Le Courrier de Berthiervifle

JOURNAL HEBDOMADAIRE

W.-M. GAGNE & FILS, Editeurs-Prop.

Camille DUCHARME, Rédaoteur-Gérant
880 RUE DE FRONTENAG,

. BERTHIERVILLE

ABONNEMENT:
Ville ot comté de
Berthier-Maskinongé, un an .. .. 0.50

Pour le Canad, un an .. .. .. .. $1.00

Pour les Etats-Unis . . . 81.50
Toute année commencée est due en en-

Conformément à la tradition et dans
l'intérêt d'une juste liberté il est enten-
du que les articles du Courrier sont pu-
bliés sous la responsabilité de leurs au-
teurs,
Pour le tarif des annonces, impressions

etc. an voudra bien s'Adresser à nos bu-
ux,

 

 

Mondanités

DEPLACEMENTS:—

M. et Mme Antonio Carrière,

leurs fils Jean-Paul et Richard ainsi

que Mlle Antoinette Lepage, tous

de Montréal, ont passé quelques

jours dang les familles Hermas Har-

nois, Alfred et Lionel Richard.

Mlle Jacqueline Chatelle de re.

tour après avoir passé 15 jours de

vacances chez son grand'pére M.

Louis Chatelle de Ville Lasalle.

M, Albert Florence après une se.

maine dans la Gaspésie, passe la

dernière semaine de ges vacances

chez M. Edouard Paquin.

Mlle Lusignan de Montréal en

promenade chez sa soeur Mme Vé-

zina, ainsi que chez ses parents, M.

et Mme Lusignan, M. et Mme J.-W.

Robillard.

Mme Aristide Boucher de Cen.

tral Falls en visite chez ses parents

à Berthierville, M. Cyrille Chartier,

MM. Ovide et Emerild Boucher et

autres familles.

Mme Paul Farley de Montréal,

passe la semaine à Benthierville

l'invitée de Mme Edouard Gauthier

ainsi que de sa nièce Mme C. Du-

charme. ‘
M. Paul Chaput de

dans sa famille dimanche.

M. Lucien Paquette, comptable à

la Banque Canadienne Nationale, en
vacances ces semainescli

M. J.-P. Lauzon, représentant de

RCA. Victor, passe ses 15 jours de

vacances à sa villa d'été au Lac Cor-

beau à St-Damien de Brandon.

Montréal

MARIAGE:—

ST.JBAN-GERVAIS. — Lundi ma-
tin à Louiseville, a été bénit le ma-

riage de M. R.-A. Gervais, bijoutier

à Berthierville avec Mlle Jeannette

StJean, soeur de M. Eug. St-Jean,

opticien et échevin de la ville de

Berthier.

MONT-LAURIER:—

De cette place assez lointaine,
aous arrivent des nouvelles de notre

copain Fréchette: “il fait froid com-

me en hiver” dit-il. On sait que M.

Camille Fréchette était et est encore

d'ailleurs à l'emploi du Pacifique

Canadien et que son successeur ici

est M. Girard.

UNE VRAIE PECHE:—

La semaine dernière, M. Geo.

Proctor, surintendant à Eddy Match

‘accompagné de son oncle de Brock.

ville, Ont. sont allés à la pêche et ce

serait mentir de dire qu’ils sont re-

venus bredouille. Une vraie place,

les gars: Lac Sac à Commis.

(KERMESSB:—

A Berthierville fin de juillet. Con.

serves vos gous.

MESSAGE DE FELICITATIONS:—

Les compagnes et amies de Mlle 

M. Muguette Lavallée de Montréal

actuellement en vacances à Berthier-

ville, désirent présenter par la voix
de notre journal, leurs plus sincè-

res félicitations pour l'examen de

diction qu’elle a passé dernidre-

ment à l'Hotel Mont-Royal, avec:

“Très grande distinction”.

“DES AMITIES":—

De Montréal, M. L. Lamarche, an.

cien officier du gouvernement fédé-

ral à la Melchers, nous envois ges

amitiés en nous priant de les com-

muniquer aux amis. M. Lamarche

travaille maintenant à la compagnie

de tabac Macdonald. On sait sans

doute que c’est M. Jean Paquin qui

lui succède ici; Mme Paquin est ve

nue rejoindre son mari, et ils habi-

tent en attendant de trouver loge

ment, à l'Hotel du Canada.

AU MANOIR DU LAC:—

Le Manoir du Lac Maskinongé à

St-Gabriel de Brandon, dont le pro-

prio est notre concitoyen M. F.

Armstrong, vient d'ouvrir ses portes

pour la saison: c’est M. P..A. Gari-

épy, ancien propriétaire du Manoir

de Berthier, qui en est le gérant,

cette année.

ON FETE LE DR POITRAS:—

A l'occasion des adieux du Dr E-

mile Poitras, M.V. au célibat, il y

avait réunion à l'Hotel Victoria

samedi soir dernier. Outre un joli

chèque, comme souvenir des amis,

M. Paul Poirier, l’un des organisa-

teurs lui a présenté une adresse

avec maints conseils dont le marié

se rappellera longtemps.

Nous ajoutons mos meilleurs

voeux, au Docteur et à Mme Emile

Poitras, actuellement en voyage de

noces.

NOUVEAU COMMISSAIRE

D'ECOLES:—

Lund{ dernier, par acclamation,
M. Israël Tarte fut nommé commis-

saire d'écoles, pour succéder à M.

Adéland Lavallée, dont le terme

d'office était expiré.

M. ARTHUR JOLY DECEDE:—

Nous sommes au regret d'an-

noncer la mort de M. Arthur Joly,

survenue à l'hopital Notre-Dame

mardi soir; ses funérailles auront

lleu demain, vendredi à l’église de

Berthierville.

M. Joly était employé de la com.

pagnie Eddy Match depuis nombre

d'années, et n’était agé que de 29

ans. A la famille éprouvée, nous

présentons notre témoignage de

sympathie,

St-Barthélemi
(De notre correspondant particulier)

 

A LA COMMISSION SCOLAIRE:—

Pour un deuxième terme, M. Gil-

les Désy a été choisi et élu préei.

dent des Commissaires d’école pour

notre paroisse, lundi soir. On sait

de iplus que M. Edgar Roy fut élu

commissaire par acciamation lundi

dernier, succédant ainsi à M. Joseph

Morand.

 

A VENDRE

POELE ELECTRIQUE (4 ronds)
MOFFAT

Conditions des plus avantageuses.
s’adresser au

Dr Paul Gervais
Tél.: No 76

Berthierville

  

   
-FOIE PARESSEUX

La langue chargée, des troubles
de la digestion, la biliosité, la cons-
tipation, le teint terreux, les dé-
rangements des reins résultent de
l’action paresseuse du foie, mais
disparaissent bientôt lorsque vous
réveillez cet organe avec les

Pilules du Dr Chase
Pour les Reins et le Foie

 
 

CONSTRUCTION :—

A la suite ‘d’un octroi qui vient

d'être accordé par le gouvernement

de Québec pour la construction d’u-

ne école sur le nouveau boulevard

dans le rang du Petit St-Jacques,

MM. Tellier & Mousseau, contrac-

teurs de Berthierville, viennent d’en

commencer les travaux. Il est bon

ici de féliciter notre commission sco.

laire pour le beau travail fait à ce

sujet; la cause de l’éducation et de

l'instruction en aura tout le bénéfi-

ce.

Lanoraie

VA ET VIENT :—

Le Dr Alphonse Rondeau, et

ses fils Guy, Ronald et Yvon à
St-Michel des Saints récemment.
M. Fernand Daleourt, à Mont-

réal dernièrement.

Mlle Annette Champagne de
Joliette, chez ses parents M. et
Mme Damase Champagne diman-
che dernier.

M. et Mme Paul Doucet
Montréal ces jours derniers.

Mile Jeannette Mondor à Jo-
liette Je semaine dernière.
M. Paul Boucher, de Montréal

à Lanoraie dimanche.
Mme Albert Champagne, de

Montréal a passée une semaine
chez sa mère Mme Vvwe Alexis
Rondeau,
M. Gérard Dalcourt, de passa

ge à Berthierville samedi-dernier
M. Antoine Brault de Lavaltrie

à Lanoraie ces jours derniers.
M. et Mme Rosario Mondor de

Montréal et leur fils unique Jac-
ques, en visite chez Mme Vve A-
ristide Mondor.

Miles Marguerite et Jeanne Pel.
letier de Lavaltrie étaient ici ré
cemment.

M. et Mme J.-Eugène Bonaven-
ture des Trois-Rivières de passa-
ge à Lanoraie dimanche dernier.
Mme Albert Ferland et sa fil-

lette Marguerite de Drummond-
ville, en visite chez sa belle-mère
Mme Arthur Ferland.
M. Rosaire Piette de Cartiervil-

le et Mile Provensal, de- Montréal
passent une quinzaine à Lanoraie.
M. Gérard Sansregret à Mont-

réal récemment.

GRAVE ACCIDENT:—

Le 8 juillet, un grave accident
est surevenu non loin du village
de Lanoraie. Lorsque M. Emile
Michaud de St-Barthélemi, agent
de circulation revenant de faire

=|sa ronde habituelle et filant à
une vive allure; dans une courbe
accentuée, il perdit le contrôle de

PTS

— POUR VOS BIERES —

adressez-vous à

L. P. Dubé
Epicier-Licencié

Rue du Marché |Berthierville

BRISSETTE TAXI

Service à tous les trains du C.P.R.

et

TOUS LES JOURS BERTHIER - MONTREAL

Pour autres détails ou prix spéciaux s'adresser à:

TELEPHONE: 132j,   
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sa motocyclette et alla choir salle St-Joseph une grande repré-
dans le fossé et brisa la clôture! sentation; intitulée:  “* Aurore
qui le bordait. Le Dr Rondeau luiil’enfant martyre’. Présentée par

prodigua ses soins après quoi il la tronpe Alfred Nohcor de Mont-

le conduisit accompagné de M réal. Artistes réputés, décor de
Napoléon Ferland à l’hôpital No-jcirconstance, assistance très nom-
tre-Dame, où i] est gardé sous ob-{breuse. Plusieurs personnes versè-

servation. M. Michaud souffre/rent des larmes devant un tel
d'une fracture de la machoire etlspectacle. qu'a été véeu dans no-

de contusions internes. tre province de Québee.

PROVIDENCE.—

La Providence sait ve qu'il nous faut
mieux que nous.

(La FONTAINE, Fables:
Jupiter et le Métayer)

GRANDE
REPRESENTATION:—

Le 4 juillet dernier, eut lieu à

Ville de Berthier
(suite de la premiére page)
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visite officielle des lieux et l’aviseur légal, Me Armand Sylvestre devra se
présenter devant le conseil municipal lors de la prochaine séance, dans
le but d’obtenir pour ces proprios, le respect de l’évaluation municipale
actuelle, pour deux ou trois ans.

LA CONVENTION DE SOREL

Pour la première fois, on parle de politique à la Chambre: mais il
faut dire que ce fut plutôt sur un ton de badinage et dans un but in-
téressé, car la convention des forces opposionnistes qui doit ae tenir à
Sorel les23 et 24 juillet, fournit l’occasion à notre ville d'attirer beaucoup
de visiteurs. Aussi, fut-il décidé de charger le Dr Paul Gervais de faire
quelques démarches auprès de l’Action Libérale Nationale à Montréal
pour inviter les délégués à venir par le côté nord et demeurer à Berthier-
ville le temps des délibérations; divers avantages: sauver les Frais des
ponts payants, endroit de stationnement gratuit pour les autos autour du
marché avec surveillance spéciale, chambres confortables et à prix mo-
déré, transport à Sorel par le bateau, à prix modique.

UN VISITEUR DISTINGUE

Pour la première fois depuis son admission à la Chambre de Com-
merce de Berthier, M. J.-R. Mongeau, gérant du district de Trois-Rivières

pour la Compagnie du Téléphone Bell, assistait à une assemblée. Le
président, après avoir présenté le visiteur de marque à ses compagnons,
a félicité M. Mongeau de l'intérêt qu’il semblait prendre à l’avancement
commercial de Berthierville et lui a demandé de faire tout en son pos-
sible pour relier Lanoraie et Lavaltrie directement ici, sans frais, en in-
voquant que ces deux paroisses sont du comté, que les moyens de trans-
port sont plus directs ioi qu’avec aucune ville, que la succursale de ban-
ligne téléphonique serait plus payante pour la Compagnie en suivant
que à Lanoraie relève de Berthierville, et qu’il n’y a pas de doute que la
la route habitée du bord du fleuve et plus facile d’entretien: M. Mongeau
répondit que telle demande ne le surprenait pas, qu’il avait fait une étu-
de déjà du sujet mais qu’il venait d’apprendre certains détails intéres-
sants, promettant de donner à cette question toute son attention.

 

 

Feu ! Feu ! Feu !
Bientôt ce cri sera souvent entendu et nous verrons les
pompiers passant à toute vitesse, se rendant au lieu de
l'incendie. Si c'était chez-vous, vos assurances seraient-
elles suffisantes pour couvrir vos pertes?

Téléphonez-moi à 146. Je vous dirai comment vous pou-
vez vous assurer correctement à un coût minime.

ONEIL LAFRENIERE
ASSURANCES TOUS GENRES:

FEU—VIE—AUTOMOBILE—ACCIDENT—MALADIE—
VOL—ETC
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À PARIS EN SEIZE HEURES...

 

En un peu plus de seize heures l’a-
viateur Howard Hughes a franchi
les 3,600 milles qui séparent New-
York de Paris. Parti d’Amérique le
dimanche soir, après son souper, il
a atterri au Bourget le lendemain
matin, alors que, de ce côté-ci de
l’eau, beaucoup de gens, encore en
robe de chambre, attendaient pa-
tiemment leur petit déjeuner.

Charles Lindberg, entreprenant
seul il y a onze ans la méme mer-
veilleuse randonnée, apportait, pour
se sustenter en cours de route, quel-

ques sandwiches arrosée d’eau frai-
che, L’immense voyage qui, au dé-
but du dernier siècle, lés navires a-
lors n’étant pas mûs par la vapeur,
effrayait si justement nos pères com-
mença donc à ressembler à un pi-
que-nique. Idée devenue, à son tour,
vieillotte.
La science, après avoir piétiné si

longtemps, progresse à pas de géant.
Sans doute s’écoulera-t-il quelques
décades avant que nous nous ris-
quions nous-mêmes à nous envoler
vers la Ville Lumière, mais que di-
rait-on de l’homme qui, dédaignant
le confort et la sécurité d’un Em-
press of Britain, mettrait à la voile
pour traverser l’océan?
En médecine, c’est la même chose.

La plupart des maladies existent
depuis toujours, hors celles que la
civilisation a développées. Ainsi les
Grecs connaissaient-ils la tubercu-
lose qu’ils appelaient phtisie et,
bien avant eux, chez les Egyptiens
(ce secret nous a été révélé par leurs
momies) la peste blanche exerçait
de grands ravages.
Mais Pasteur avait déjà défriché

le champ de la bactériologie lors-
que en 1882, Robert Koch découvrit
le bacille qui porte son nom. Ne né-
gligeons pas les apports scientifi-
ques d'un Laennec et d’un Villemin.
Il n’en résulte pas moins que la
prophylaxie de la tuberculose est de
date récente. Et, pour ce qui est de

Sergent, dans son premier cours don-
né à Québec à l’automne de 1924,
pouvait dire qu’avant la guerre de
1914 elle était à peu près inexistante
en France. Grancher, Bou'rdel, Lan-
douzy, Letulle, Calmette lavaient eu
beau élever la voix, les pouvoirs pu-
blics étaient restés sourds à leurs ap-
pels.
Que de chemin parcouru depuis,

même chez nous où se sont multi-
pliés les sanatoriums, les dispensai-
res, les unités sanitaires! Avec tou-
tes les chances de succès on traite
des affections jugées autrefois sans
remède. La tuberculose n’est plus
cette pourvoyeuse de tombeaux de-
vant laquelle il n’y avait qu’à chan-
ter l’élégie de Millevoye. Ces sanato-
riums, puisqu’il faut toujours y re-
venir, ne sont pas des prisons où le
tuberculeux coule ses derniers et
tristes jours.” II suffit qu’il vous res-
te un poumon”, dit le spécialiste:
“nous mettrons l’autre au repos et
la maladie sera enrayée”.

Se peut-il que, tant d’avantages
étant offers au patient, celui-ci re-
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Ameublements pour Nouveaux Mariés
Beaux et nouveaux sets de chambre.
 

Bet à diner

Set de ouisine Tél.: 34

Bet de salon

Couchette

Matelas

Divanette

Chesterfield

Balance

Podle

Radio

Moulin à coudre

J-W. ROBILLARD

Massey-Harris et Machineries Renfrew.

110 de Monealm,

Agent de
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Le concours du mérite
agricole

L’expertise des fermes est
commencée fuse d’en profiter?

Se peut-il que des gens, qui ont
raison de se croire atteints de la tu-
berculose, conservent leur mal en
dedans. s’acheminant ainsi vers une
mort prompte e tcontaminant leur|
entourage? |

Se peut-il que, lorsque la science a
trouvé le moyen de combattre effi-
ravement la phtisie, nous restions
fatalistes ? |

Se peut-il que, là où s'imposerait !
le pneumothorax artificiel, nous
nous contentions de prendre chaque|
soirnotre cuillerée d'huile de foie

i
de morue?

La Commission des juges du con-
cours du Mérite Agricole a com-
mencé de visiter les fermes des con-
currents des comtés de Joliette et de
Montcalm. Ce travail d’expertise est
commencé depuis le 27 juin. Actu-
ellement une vingtaine de fermes ont
été appréciées et les juges poursui-
vront leur inspection dans le com-
té de Berthier ces jours prochains.
On sait que les participants à ce

concours d’exploitation de fermes
se recrutent, cette année, dans la ré-
gion comprenant les comtés de Ber-
thier, Champlain, Gatineau,
Joliette, Labelle, Laviolette, Maski-

ce point,

Hull, la lutte organisée, M. le Dr Emile

Av moment où Howard Hughes, a- nongé, Montcalm, Papineau, Pon-
pres Lindbergh, vient de CONQUETIT ;tiac, Portneuf, St-Maurice, Témisca-
les mers en quelques heures, que mingue et Trois-Rivières.
penser de l’homme qui, voulant ar- Cent quarante cultivateurs se sont
river vite et sûrement à Paris, se inscrits au présent concours. Les
confierait au canot à rames? {vainqueurs seront proclamés à Qué-
(Communiqué du comité provincial de dé- ibec, en septembre, à l’occasion des

 

—
rer

comme secrétaire et sous - secrétaire
de la commission des juges.

 

POUR PASSER UNEPIECE DE
MONNAIE FAUSSE

 

UN BON CONSEIL

 

Voici une petite pièce qui ne
manque pas d’humour. On vous don-
ne une pièce de cinquante sous
fausse. Que faites-vous habituelle-
ment? Vous tentez de la repasser à
un autre gogo. Ne le niez pas: sur

nous nous ressemblons
tous. Mais le hic, c’est que neuf fois
sur dix vous n’y parvenez pas. A-
lors. bien découragé, vous reléguez
la pièce dans un tiroir et vous vous
décidez malgré vous à demeurer
honnête.
Un ami, celui qui nous adresse le

conseil, procède autrement. Voici
son système: “Un client m’achéte un
objet de 25 sous. Il me passe un bil-
let d’un dollar. Il me faut donc lui
remettre 75 sous. Je lui remets ma
mauvaise pièce, soit cinquante sous, fense contre la tuberculose) | fêtes du Mérite Agricole, l’une des

 
 

St-Viateur

M. Roland Laferrière unissait

sa destinée à Mlle Christine Désy
de 1'Tle dn Pas.

%k * *
Mariage à 1’horizon: — Mlle

Thérèse Hénault à M. Zénon Hé-

nault de St-Michel des Saints.

* kk
Mlle Jeanne d’Arec Lafontaine

A VENDRE

Il ne reste plus que 2 ‘“Show.cases”

a vendre. Voyez de suite au

Magasin D. Tessier
BERTHIERVILLE.  Tél.: No. 32

ar ™ La  
  
  
  

 

PEUT DISPARAITRE FACILEMENT

Sympiômes oy conséquences
de l'ANEMIE

Pélaur
Fables as
Manque d'enpétit Périodes
Fatique

TONIREZ-VOUS EN

de Montréal chez ses parents pour
quelques semaines. |

* * *

Mlle Simonne Vertefeuille de
passage à St-Viateur chez ses pa-
rents.

* * *

M. Charlemagne Champagne
chez sa belle soeur Mme René
Paul Drainville.

* + *

M. Donat St-Louis de Trois-Ri-
vières de passage à St-Barthélemi
chez des parents et son amie.

* * %
M. Lucien Rochette est rendu

dans sa nouvelle demeure, il lui;
reste à faire le choix d’une petite
femme.

* +
Dimanche dernier partie de bal-

le entre Maskinongé et St-Via
teur. Déception aux visiteurs
points 8 a 27.

plus belles manifestations de I’Ex-
position provinciale.
Les experts faisant partie du jury,

nommés par l’hon. M. Bona Dus.
sault, sont: MM. J.-A. Fowley, agri-
culteur de St-Thuribe de Portneuf;
le Dr A. St-Pierre, professeur à l’E-
cole supérieure d’Agriculture de Ste-
Anne de la Pocatière, MM. Chas.-A.
Fontaine, professeur à Oka et Fer-
nand Dufour, professeur à l'Ecole

plus 35 sous en bonne monnaie,soit
en tout 85 sous, au lieu de 75c. Le
client, voyant que je lui rends dix
sous de trop, s’empresse de mettre le
tout dans sa poche, de peur que je
m’en aperçoive. Ma pièce est casée,
avec une perte de dix sous, si vous
voulez, mais enfin j'en suis débarras-
sé. Je n’ai alors point à me repro-
cher d’avoir volé le bonhomme,
puisqu’il a été assez malhonnéte lui-
méme pour me voler. Et alors, je
vis en paix avec mes intérêts et a-

Moyenne d'Agriculture de Sainte-|vec ma consicence”.
Martine, agissant respectivement! Avouez que ce n’est pas banal.
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blaine
be
douloureuses

Troubles internes

 

 
    

 

Me JEAN MARTINEAU

avocat de Montréal, Porganisateur du
district de Montréal pour le congrès

de la convention de Sorel.

ENCOURAGEZ

NOS ANNONCEURS.

u N

SPENCER
Corsets, Girdies, Brassières, Belin,

Surgical Corsets

Un Dessin est Créé Spéoiale-
ment pour Vous

Tél: No. 4

Estelle Joly 13 de Laval

TEL.: No. 48

Dominique Giroux

 

Greffier de la Cour de Cireute
ot de Magistrat pour be

comté de for.
— |

Bureau au Palais de Justice,

BERTHIERVILLE.

Tél.: No. 89

EME.LACROIX
AVOGAT

Vendredi en soirée et toute le
journée du samedi.

18 Frontenac, Berthierville.

Tel.: No 115

Dr G.-H. Pagé
CHIRURGIEN-DENTISTE 49 de Frontenac, Berthierville.

(Voisin du Manoir)

MAURICE BRETON
avocat

Le lundi après-midi de 2 à
5 hres p.m. à l'étude du
Notaire J.-A. Boivin

Fel. 120

Dr Gérald GervaisM.D.
Médecin

Berthierville AVILA ROULEAU
notaire

Sequestre officiel .. ..
Bureau: Résidence:

88 Frontenac, Hotel du Canada

Tél. No. 119 Tél. No. 14

\4
RODOLPHE BEDARD

Bureau établi en 1808
Rxperteomptable locencié et ngrée

“Ohartered Accountant”
Consultations pratiques en matières

Comerciales et Financières.

AE, Avenne VIGER, MONTREAL
Se EE

Armand Sylvestre

Bureau tous les jours de la se-
maine.

102 de Frontenac

  BERTHIERVILIA
/
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Louiseville
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FUNERAILLES DE

Mme A, LAMY:—
Récemment eurent lieu à l’égli-

se paroissiale les funérailles de
Mme Arthur Lamy, née Antonia
Généreux.
La levée du corps fut présidée

par M. le curé Donat Baril, Le
service fut chanté par M. l’abbé
Maurice Saucier assisté comme
diacre et sous-diacre de MM, les
abbés Eugène Panneton et J.-E.
Paquin.
La collecte fut faite par Mme

J.-E. Vermette et Mme Léopold
Quessy.

Un très grand nombre de pa-
rents et d’amis assistaient aux
funérailles.
Nous offrons à la famille en

deuil nos sincères sympathies.

 

QUETE DE LA ST-VINCENT
DE PAUL:—

Ces Jours derniers les chefs de
groupes firent la quête annuelle

de la St-Vincent de Paul en fa-
veur des familles pauvres de la
paroisse.

NAISSANCES :—
A M. et Mme Wilbrod Plante

(Laura Julien) est né un fils bap.
tisé, Joseph, Jean-Jacques. Par
rain M. Dionis Julien, marraine
Mile Yvette Grenier.
A M. et Mme Noé Julien (Au-

rore Lemay) est né un fils bapti-
sé, Joseph, Alphonse, André. Par-
rain et marraine M. et Mme Al-
phonse Désaulniers.

MARIAGE,
ST-ONGE - RINGUETTE:—
Samedi dernier M. L. St-Onge

de Ste-Angèle de Prémont épou.
sait à l’église paroissiale Mile Si-
monne Ringuette. La bénédiction
nuptiale leur fut donnée par M.
l’abbé Eugène Panneton.
La chorale des Enfants de Ma-

rie interpréta un joli programme
de chant.
A l'issue de la cérémonie la ré-

ception eut lieu chez M. Omer
Ringuette.

VA ET VIENT:—
Milles Yvette Baribeau et Rose-

Aimée Blais de Shawinigan Falls
étaient de passage chez .M. et
Mme Jos. A. Baribeau.
M. et Mme J. Beausoleil en

voyage à Montréal dernièrement.
Mlle Gabrielle Verrette des

Trois-Rivières en promenade chez
M. Edmond Paul.
M. et Mme Léon Bari] de Mont-

tréal en visite chez M. J.-A. Ba-
ribeau dernièrement.
M. Wilfrid Trudel de St-Ubald,

Co. Portneuf, était l’invité de
Mlle Juliette Baribeau.
M. et Mme Armand Lamirande

de Montréal séjournent quelques
temps chez M. Alphonse Gagnon
LS

F.-3. SYLVESTRE

St-Barthélemi

Matériel

 

 
Colonies d'abeilles, abeilles
modèles, sections, cire gaufrée, cadres, extracteurs,

broches etamée, métal perforé, etc.

CATALOGUE SUR DEMANDE

et G.-A. Lamirande.

M. Paul-Emile Livernoche, de
Louiseville, vient de nous quitter

pour un voyage au Lac St-Jean.
Mlles Thérèse Livernoche et

Pauline L’Abbé de Louiseville, é-

taient de passage à la Pointe-du-
Lac, la semaine dernière.

M. et Mme Roy Williams ainsi
que leurs enfants de Montréal, é-
taient de passage dimanche der-
nier chez M, Victor Brousseau et
M. Heetor Livernoche.

 
 

St-Barthélemi
 

 

BELLE FETE :—

À l’occasion des vingt-cinq ans
de prêtrise de M. l’abbé Joseph
Plante, curé de Ste-Béatrix, pres-
que tous ses parents de St-Bar-

thélemi sunt allés se joindre aux
paroissiens du joli village lauren-
tien pour fêter l'heureux jubilai-
re,
Après une grand’messe solen-

nelle, à laquelle assistait au trône
Son Excellence Mgr J.-A. Papi
neau, un succulent banquet fut
servi à la centaine d’invités. De
nombreux cadeaux furent présen-
tés au héros de la fête, et la bour-
se offerte par ses parents n’é-
taient pas des moindres.
Dans l’après-midi il y eut ex-

cursion sur les bords pittoresques
du lac Cloutier et au retour une
collation de choix attendait enco-
re les invités
A sept heures, les vépres et le

Te Deum, le tout suivi d’un con-
cert en plein air dans le parterre
du presbytère. Nos gens sont re-
venus à une heure assez avancée,
enchantés de la superbe journée
dont ils gardenont un inoubliable
souvenir.

DECES:—

Le 8 juillet avaient lieu les fu-
nérailles de Mme Ludger Bérard
décédée chez son fils, M. Azarie
Bérard, à l’âge de 93 ans.
Le 12 juillet fut chanté le ser-

vice funèbre du Révd Père Alfred
Bérard, au Couvent des Domini-
caines de St-Hyacinthe. Le défunt
était âgé de 61 ans et était le frè-
re de MM. Gédéon et Napoléon
Bérard, et de Mmes Charles Le-
beau et Louis Bélair.
Aux deux familles en deuil, le

journal offre ses plus sincères
sympathies.

PROCHAINS MARIAGES:—
On annonce nour la fin de juil-

let le mariage de M. Anthime Du-
fresne, fils de M. Donat Dufresne,
à Mlle Lucile Hamel, de Ste-Croix
de Lothinière,
Aussi pour la semaine prochai-

ne, mariage de M. Albert Lefeb-
vre, fils de M, Alfred Lefebvre, à
Mile Marie-Jeanne Allard, fille de
M. Zéphyr Allard.

Téléphone 15

Casier postal 101

Apicole
en paquets, reines, ruches

  

[l'hôpital St-Joseph des Trois-Ri

 

Ste-Ursule

  

NOS MALADES :—

Mme IHermas
vient de subir

Généreux qui
une opération à

vières nous est revenue en bonne
voie de guérison.

ble parfaitement rétabli.

ainsi que Mlle Marthe Hébert, de
passage au Couvent de Maskinon-
gé, mardi le 12 courant.

= NAISSANCE :—

Le 10 juillet, à M. et Mme
Louis-Julgs Lacourse, née T'hérè-
se Greniër, un fils baptisé: Jo-
seph, Rodrigue, André, Raymond.
Parrain et marraine: M. et Mme
Lucien L’IIeureux, oncle et tante

M. Welly Turner après avoir[de l'enfant. Porteuse: Mlle Yvet-

subi une opération crânienne sem-|te Grenier, galemen
l'enfant. Nos félicitations.

également tante de

 
M. Edouard Baril sec, à 1’hé-

pitul généra] de Verdun sera de
retour dans sa famille à la fin de
la semaine. La Reine
 

 DIVERS :—

Mile Marie-Anne Malbeuf inst,
en vacances à Woonsoket, E.U.

le St-Jean Fervier de

Mme Emile Charette de Sha-

M. et Mme Josaphat Charette.

Mme André Chrétien de la Rivie-
re-à-Pierre,
M. Dieudonné Avotte de St-Di-

Claire Bellemare.

me Lemire en excursion de pêche
dimanche,
MHe Jeanne d’Are Lafrenière

Chs-Auguste Savoie.

sie.
M. Robert Savoie, prof. à l’E-

cole Lamennais de Montréal à

Ste-Ursule la semaine dernière.
M. Albert Paquette de St-Jus-

tin à Ste-Ursule dimanche.
Mme Ed. Baril rend visite à

son mari à l’hôpital Verdun.
M. le notaire J. Bellemare et

Mme Bellemare, Mme Delphis
Thibodeau, Mlle Marielle Belle-
mare de St-Paulin étaient diman-
che, chez M. Adolphe Lessard.
Mlles Blanche et Claire Berge:

ron chez des parents aux Trois
Riviéres,
M. et Mme Roméo Robert

Woonsoket chez Mlle Eva Mal
beuf,

M. Robert Trépanier de Louise
ville à Ste-Ursule dernièrement.

=

er

rs

Maskinongé
 

 

 

 

M. l’abbé P. E. Rainville, vi-
caire à St-Philippe des Trois-Ri-
vières; en visite récemment chez
sa mère Mme Joseph Rainville.
Le Dr et Mme Avellin Dalcourt

et leur bébé, ont passé quelques
jours chez M. et Mme Pierre Dal-
court.
Mme Alfred Michaud de Mont-

réal, actuellement en visite chez
des parents.
M. J.-Georges Lemyre de Mont-

al, était chez son père M. le no-
taire J. A. A. Lemyre, en fin de
semaine.
Mme Honoré Desrosiers, de

Montréal, en visite chez son frè.
re M. Afiphonse Lafrenière.

Mlle Rachel Galipeault de
Québec passe quelques semaines
de vacances chez sa tante Mlle
Hébé Galipeault.
Mme Henri Laurendeau est al-

lée à Montréal dimanche dernier.
M. et Mme Eueclide Gaboury et

leurs enfants, ont passé la fin de
semaine chez leurs parents.
Mme Vve Lucien Béland, de

Joliette, accompagnée de sa fille
Mlle Gisèle, garde-malade, chez
M. et Mme J.-E. Savoie. en fin
de semaine.
Les RR. Soeurs Jules-Armand  et Marie-Thérèse de L'Immaculée

M. Pierre Savoie, prof. à l’Eco-|un c

Montréal |et marraine M. et
chez M. et Mme Charles Charette! Gauthier.

winigan en fin de semaine chez{une fille Marie-Louise,

Parrain et Marraine M. et Mme
Mme Alcide Lessard chez M. et| Abel Caron.

BAPTEMES:—

M. et Mme Conrad Perreault,
fils Joseph, Hervey. Parrain

Mme Victor

M. et Mme Chs.-Henri Gauthier

Marielle.

MARIAGES :—
M. Roger Riopel a Mille M.-Rei.

dace rend visite 4 son amie Mlle|ne Ducharme.
M. Herménégilde Frenette a

MM. Roland Savoie et Onési-|Mlle Christine Frenette.
M. Louis-lenri Lessard a Mlle

M. Fluette.

à St-Cuthbert chez M. et Mme [SEPULTURE:—
Le 16 juin service et sépulture

M. et Mme Jean-Paul Lesage|de Julienne East Âgée de 11 ans,
de retour d’un voyage en Gaspé-| fille de M. Sylvio East.  

M. et Mme Jos Dessureault au
Congrès Eucharistique de Qué-
bec.

Le Rév. Frère Maurice en visi-
te chez son père M. Mastaï Sou-
lard.
M. Yvon Bélanger de Montréal

chez M, Louis Joseph Grignon.
M. et Mme Armand Doire, MM

et Mmes Octave St-Jean, Arthur
et Philippe Doire, de retour d'u-

ne promenade au Témiscamingue
M. Mastaï a visiter son père ou-

tagénaire a St-Ubald.
Mme Chs-Ilenri Gauthier & St.

Ubald dernièrement.
M. Jos. Tremblay parti pour un

voyage à Malbaie assister aux fu.
nérailles de sa mère,
En visite chez M. Joseph Per-

reault dernièrement M. et Mme
Albert Denommée de Guigues;
M. et Mme Emery Rivest, de St-
Isidore; M. et Mme Geo. Bussière.
de Val d'Or; M. et Mme Laurent
Bergeron, de la Mine Perron; M
et Mme Zénon Bergeron, de Kerk-

land: Mme Wilson Gervais, de
Ste-Jeanne d'Are; Me Turgeon
de North-Bay; MM. Bruno Bus-
sière et Camille Bergeron de Val.
d'Or,
Mme Henri Bureau et sa famil.

le nous ont quité pour aller de-
meurer à Rouyn.

M. et Mme Alcida Coderre de
Val d'Or, chez Mme veuve Geo
Mareil.

M. Joseph Perreault, de retour
d'un voyage à Blézard Valley

Swdbury, Callender, Témiscamin-
cue,oD

Les examens des écoles ont eu
lieu les 27 et 28 juin.

 

Sousle soleil d'éte,
Quand on a soif et chaud,

pas d'egale 35
Il suffit d'y gouter a

Pour admettre aussitot

regale. 
 
    

 

La bonne vieille DOW ne connaît

Qu'elle vous rafraîchit, desalters et

BIÈRE
Old Stock
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St-Barnabé
 
 

MARIAGE

MARCOUILLER - BOISVERT :—

Dernièrement en notre paroisse
a été béni le mariage de Mile lto-

ma Marcouiller, file de M. Josa-
phat Mareouiller et de Mme Mar-
couiller (née Marie-Anne Dia-
mond) décédée, avee M. Edgar
Boisvert fils de M. et Mme Ovila
Boisvert.

Témoins leur père respectifs.
Pendant la messe la chorale des

Jeunes filles de la paroisse sous

la direction de Mlle Maria Bou.
rassa a exécutée un très beau pro-
gramme de chant. Mlle Laura
F'erron touchait l'orgue à l'issue

de la cérémonie, il y eut réception
chez te père de la mariée.

M. et Mme Boisvert partirent
eusuite pour un voyage à Water-|
burry (Etats-Unis) a leurs retour
ils demeureront aux Trois-Rivie
res.
Nos meilleurs

heur,
Mme veuve Philias Auger, dont

sa résidence, magasin et dépen-
dance ont été détruit dans lu Con.
flagration du 30 août dernier a
maintenant ouvert une épicerie
dans le nouveau logement qu'elle
vient de faire construire. Nous
souhaitons pleins succès a Mme
Auger.

voeux de bon-

REUNIONS DE FAMILLES: —

Dernièrement, quelques parents
se réunissaient a la demeure de
M. et Mme Dionis Ricard, de cet-
te paroisse, étaient présent: Au-
tre M. et Mme Ritard, Mme veu-
ve Denis Gélinas, de St-Célestin ;
Mme veuve Antoine Boucher, de
Montréal; Mme O. Ferron, de
Montréal; M. Odilon Boucher, de
Montréal et sa fille adoptive Mlie
Mariette Boucher; M. Léon Géli.
nas de Trois-Rivières ainsi que M.
et Mme Jos. Gélinas de Trois-Ri-
vières. Tous se séparèrent avec
regret et garderont un bien grand
souvenir de cette belle réunion de
famille.
Dimanche dernier, M. et Mme

Sinaï Bournival recevaient quel-
ques visiteurs, ont remarquait M.
L.-P. Héroux, M. Albert Héroux
de St-Hyacinthe; Mlle Gisèle
Bournival, de Ste-Clotilde de
Horton; Milles Germaine et Ju
liette Gélinas ainsi que M. Arca-
dius Gélinas de St-Hyacinthe.
Autre belle réunion de famille

chez Mme veuve Philias Auger
qui recevait sa fille, Rvde sr St
Antonia des S.S. de L’Assomp.
tion de Salem Massachuset ac-
compagnée de Rvde sr Albert de
Jésus, ainsi que M. l’abbé Ber
nardin Auger de St-Léon (Ecclé-
siastique). À cette occasion Mme
Auger recevait aussi quelques au-
tres parents, outre ceux déjà
mentionner, ont remarquait M. et
Mme Florimond Boisvert, de St-
Thomas de Caxton, M. et Mme
Lucien Gauthier (marchand-tail-
leur) Mme veuve Josué Gélinas
Trois-Rivières; Mlles Rolande et
Gisèle Gélinas de St-Angèle de
Laval. Tous garderont un grand
souvenir de cette agréable et bel-
le réunion de famille.
Dernièrement M. et Mme Dio.

nias Bournival recevait quelques
parents, étaient présent: M. et
Mme J.-Bte Dho, DesMoines Jo-
na, MM. Charles et Eugéne Dho
ainsi que Miles Marcelle et Rita
Dho de Shawinigan.

CARNET SOCIAL:—

Mme veuve Philas Auger, son
fils, M. Jean-Paul Auger et Mme
Lucien Gauthier, étaient aux

Trois-Rivières par affaires.
Miles Annette et Laurette Ro.

bert a été aux Trois-Rivières par
affaire.

Mme Donias Bournival, sa fille
Mlie Madeleine ainsi que M. et
Mme J.-13. Dho Des Moines Jona
sont allé voir sr Bournival des
Rvdes S.S. Ursulines des Trois

Rivières.

Mile Simonne Bournival de
passage aux Trois-Rivières der-
nièrement pour consulter son mé-

decin à l'Hôpital Cook.
M. et Mme Almanzor Milot.

leur fille adoptive Mlle Victoire

Milot ainsi que M. et Mme Théo-
de Milot, en visitent chez M. et

Mme Joseph Désuulniers, à St-Sé-
vere.

M. Alecidas Carbonneau de

Liouiseville en visite chez M, Sé
vere À. (télinas.

M. et Mme Zéphirin Bourassa
leurs filles Mlles Marie-Jeanne

Bourassa, G.M., Colette Bourus-
sa, ainsi que M. Bérard Pellerin

ct M. Arthur Plante ont été en
pélerinage à Ste-Anne de Beau-
pré, en revenant à Québec ont

pris part au Congrès Ecelésiasti-
(ques,

Mme Joseph St-Yves et Mme
Ferdinand St-Yves, de Charette;

Mme Télesphore Milot et su fille
Mlle Marielle de Grand 'Mère tous

en visite chez M. et Mme Théode
Milot, (fabricant de beurre).

Miles Cécile et Georgette Bou-
rassa et Mlle Jeanne Diamond, ely

visite à Shawinigan dimanche
dernier,

Nous souhaitons la bienvenue
a Mme L. Blais, du Cap-de-la-

Madeleine qui a bien voulu venir

demeurer dans notre paroisse
pour ouvrir un magasin de cou-
pons et épiceries.

Bons succès à Mme Blais.

 
 

St-Léon

 

 

 

 

 

M. Alexandre Lajoie est de re-
tour d’un voyage à Trois-Rivié-
res.

Mlles Lucette et Lucille Lajoie,
ainsi que M. Jules Lajoie, était
de passage à Louiseville ces
jours derniers.
MHe Pauline Lambert, de Loui-

seville était de passage à Saint-
Léon, l’invitée de Miles Lucette
et Lucille Lajoie.

M. et Mme Lucien Neaud, de
Montréal, était à Saint-Léon di-
manche dernier chez M. Alexan-
dre Lajoie.
Mme Alexandre Lajoie ainsi

que Miles Lucette Adette Lajoie
était à Louiseville lundi dernier.
M. et Mme Normens Tompsons

de Montréal était de passage chez
M. Alexandre Lajoie. |
M. Jean St-Louis, de Ste-Ursu-

le était à St-Léon, dimanche der-
nier, chez son amie Mlle Jeanne-
d’Are Béland.

 

 

St-Edouard
 

 

Dimanche, 10 juillet, à l’ocea-
sion du passage du Révérend Pè-
re Paquin, plusieurs se réunis-
saient 4 La Chute (Ste-Ursule)
pour prendre un délicieux gofiter
Etaient présents: Le Révérend
Père Arthur Paquin, M. et Mme
Lephrasie Paquin, M. et Mme
Maxime Paquin et leurs enfants
Ulric, Gille, Yvette, Lise; M. et
Mme Roméo Pichette et leurs en-
fants Réjeanne, Réjean, Léonel et
Rita; tous de St-Didace; Mme
Vve Pierre Casaubon, M. et Mme
Eugène Lambert et leurs enfants
Ovila et Rita; de St-Justin; M. et
Mme Joseph Lambert et leurs en-
fants Robert, Gabriel, Thérése et Bertrand, Yolande et Jean-Guy,

de St-Gabriel de Brandon; M. et

Mme Alphonse Lambert, M. et
Mme Rosario Lambert et leurs!
enfants René, Gilberte, Armand
Germaine; M. et Mme Arthur (a-
sabon et leur fille Rita, Mlles
Marie-Ange, Aline. Clémence et
MM. Alphonse et Fleurant Lam-
bert, tous de St-Edouard.

 
 

Lanoraie

VA ET VIENT :—

M. Joseph Mondor. en prome-

nade, chez ses soeurs Annette et
Cécile.

M. et Mme Alphonse Rainville
et leur fils Gérard, de St-Gabriel
de Brandon. M. et Mme Rodolphe
Bruneau, de St-Cléophuas chez M

tt Mme Chartes-Auguste Sylves-
tre.

 

Ile Dupas |

MARIAGE :—

Le 25 juin, dans la paroisse de
le Dupas, M. le curé A Richard
bénissait le mariage de M. Ro-

land Luaferrière de St-Viateur
avec MHe Christine Désy. M. Oe
tavien Laferrière, ainsi que M
Adrien Désy. étaient les témoins

des heureux époux. Après la cé-
rémonie Ja réception eut lieu

clrez M. Adrien Désy. où tous s'a-

ves fillettes passent une quinzaine

 musèrent avec entrain, jusqu’à 3

Un thé pour tous les goüts
æ

THE sosF

DALADA
——2  

heures de l'après-midi; alors que,noyer, incendié le 31 décembre au
les mariés partirent pour Québeecjsoir esten voie de reconstruction.
pour profiter des fêtes du Con-{Nos félicitations à M. Paul Nault
grès Eucharistique. | directeur des travaux.
Nos meilleurs voeux de bon-l M. ot Mme Jos. Levasseur,

heur. Mlles Jacqueline et Pauline Gui.
jmond de St-Paulin, rendaient vi-

site à M. et Mme Laurent Lafo-
oo rest, dimanche dernier.

Manseau, ainsi quel M. et Mme Iinselme Roberge et
: , ses deux fils de St-Cuthbert, chez

de jours chez Mme Alfred Coury yp, Paul Cournoyer, dimanche

¢ hesne. ; ‘ dernier,

Sevscesde, Mile Claire Renaud, de Mont-
Lo , Shee ircal chez son amie Mlle Madeleimère Mnie Vive Alfred Courches- ne Jasmin.

ne, i LL LL0
Lu Rvde Mère Ste-ChristIne, Je

S00

ro

SOOOCREARKE

l'académie Marguerite Bourgeois, lQUALITE—
est au couvent de la Congrégation Le même orgueil qui nous fait blâmer
Notre-Dame à Bertiierville pour les défauts dont nous nous croyons ex:

empts nous porte à mépriser les bonnes
qualités que nous n'avons pas.

«LA ROCHEFOUCAULD,
Réflexions morales)

RELLES.—St-Ignace QUE des hommes: s'ilsest Je naturel
[n’ont point de grands sujets de querelles,
ils s’en font des petits qui ont les effets

. . des grands.
La maison de M. Paul Cour-l (ANQUETIL)

VA ET VIENT.—

Mme JA.

 

tne quinzaine de jours.
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Tel. No 70 

Nous voulons être agréables à nos clients

EN PRESENTANT LES

Pastilles de Lithinés du Docteur Gustin

NOUS LEUR OFFRONS CES PASTILLES DE LITHINES AYANT L'ASPECT DE

CELLES CONNUES SOUS LE NOM DE PASTILLES DE VICHY, AUSSI AGREA-

BLES AU GOUT, MAIS JOUISSANT DES MEMES PROPRIETES QUE CELLES

DES CELEBRES LITHINES DU DOCTEUR GUSTIN, ON PEUT EN CONSOMMER

2 OU 3 À LA FIN DE CHAQUE REPAS, ET AU BESOIN QUELQUES AUTRES

DANS LE COURANT DE LA JOURNEE.

LA PHARMACIE BERTHIER
55 de Frontenac Berthierville  
 

Vainqueurs dansle con-
cours d’une devise

General Motors donne deux au-
tomobiles et des prix en ar-

gent dans Québec.

OSHAWA, Ont, 6 juillet, (Spé-
cial) — La distribution de nom-
breux prix en argent et de deux au-
tomabiles neuves suivra la publica-
tion des noms des vainqueurs dans
le concours d’une devise de sécurité
General Motors pour la Province
de Québec.
Ce concours national General Mo-

tors avait pour but principal de pro-
mouvoir la sécurité et la conduite
sûre sur la grand’route; ce concours
s’adressait a quatre districts dont
les Provinces Maritimes, Québec,
Ontario et les Provinces de l’Ouest.
Dans le concours du Québec, les

gagnants des deux grands prix sont

Albert Boness, 4581 avenue du Parc,
Montréal, qui obtient un Pontiac

1938 et W.-E. Walsh, 457 avenue
Lansdowne, Westmount, qui obtient
un Chevrolet 1938.

Les divers prix en argent sont
distribués de par toute la province.
Voici la liste des gagnants de prix
en argents dans la Province de Qué-
bec: 3ième prix, $400. comptant,
Mlle Myrtel Marling, 936 avenue
Woodstock, Montréal; 4iéme prix,
$250. comptant, Jean-Joseph Sa-
vard, 8 avenue Tessier, Chicoutimi;
5iéme prix, $150. comptant, Paul
Robitaille, l’Epiphanie, Co. l’As-
somption; 6ième prix, $100. comp-
tant, J.-E. McGrath, 1426 rue Tower,
Montréal; 7iéme prix, $75. comp-
tant, Mme S. MacKenzie, 3491 ave-
nue McTavish, Montréal; 8iéme
prix, $50. comptant, W.-H. Giles,
5550 Chemin de la Côte St-Luc,
Montréal; 9ième prix, $25. comp-
tant, M. l’abbé Joseph Raiche, 29 rue Bérard, Drummondville; 10iéme

 

SOYEZ FORT ;
$1 VOUS SOUFFREZ DE:

FAIBLESSE |COURBATURES

NERVOSITE FATIGUE HABITUELLE

Un / [SF )

 

vôtres et vos

ASSURANCE:

Feu, ete.

Paul Poirier,

BERTHIERVILLE, 

SECURITE SERVICE SATISFACTION
VOUS désirez la sécurité pour vous-méme, les

 

JE vous garantis cette séourité en plus d'un
service à point et d’un règlement à votre
entière satisfaction.

Vie: — Plans modernes
Plans ordinaires.

Automobile: Cies associées
: ou indépendantes.

Représentant de compagnies d’assurances choisies.
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2sPILULES MOR
an HE ME CIE MEDICALE MORO 1566, St-Denis,Montréal

biens.

B.A, LSC.

TEL: 87  

‘vait à attacher le membre pos-

prix, $15. comptant, Mme Phyllis
M. Turner, 349 nord, avenue Brock,
Montréal; 1liéme prix, $10. comp-
tant, Francis F. Anderson, 531 ouest
avenue des Pins, Montréal: 12ième
prix, $5. comptant, J. Groombridge,
8052 rue Châteaubriand, Montréal.

Les juges pour la Province de
Québec étaient: Adhémar Raynault.
maire de Montréal; le colonel Ar-
thur Gaboury, président du Club de
Sécurité du Québec; Arthur B.
Smith, président du Advertising
Club of Montréal; J.-J. Perreault,
président de la Chambre de Com-
merce, district de Montréal; Leslie
Gordon Barnard, président national
de la Canadian Author’s Associa-
tion.

LES MEMBRES ARTIFICIELS

Ce n’est pas d’aujourd’hui, à
beaucoup près, que l’art a es-
sayé de venir en aide à la nature
quand elle s’est trouvée au-des-
sous,de sa tâche. On a trouvé
dans un sarcophage ancien des
mains artificielles faites avec du]
bois de sycomore, on en a trou-
vé aussi dans un crâne d’Etrus-
que ayant 1700 ans d’âge.
A l’époque gréco-romaine, on

faisait usage de membres arti-
ficiels. On en voit à une statue

le jeudi, 14 juillet 1938.

Crépuscule

Comme un nuage en feu le ciel parsemé d’or
Replie avec lenteur son vêtement d’opale.….
Quel astre merveilleux dont la beauté s’exhale

En couvrant de rayons la terre qui s’endort!

Les grands arbres debout, immobiles dans l’ombre,
Ont i’air majestueux. Pas de bruit, ni chansons.
C’est un soir ingénu, les fleurs sans papillons
Mêlent de leur tristesse au firmament plus sombre.

De cette eau que le vent agité fait frémir
Un reflet lumineux miroite à la surface,
Et le jour fugitif qui lentement s’efface
Emporte dans l’oubli même le souvenir.

Hélas! ce jour d’été finira-t-il sans joie?
Soudain le crépuscule apparaît là charmant,
Nuancé de gris rose et d’un bleu pâlissant,
Drapé dans un manteau qu’argente de la soie.

A l'horizon de pourpre expire le soleil,
Surle pare ténébreux et froid la lune tendre
Projette ses lueurs. Au loin se fait entendre
Un chant mystérieux berçant quelque sommeil…

Au bord du fleuve un oiseau qui se pose
Effleure de son bec le brin d'herbe d’amour,
La paix du soir qui meurt me semble un heureux jour
Où le coeur fatigué de vivre, se repose...

Lanoraie, 11 juillet 1938. Marguerite Champagne.

  
 

 
 

 

 
 

 sur un vase gréco-romain du
Louvre. Dans un mosaique de la
méme époque est figuré un
chasseur ayant une jambe de
bois.

La jambe artificielle la plus

RADIO Service
BERTHIERVILLE

Bureau

 

Réparations électriques de tout genre

SPECIALITE: Radio, Fer i repasser, Grille-Pain, Machine

à Laver, Moteur, Balayeuse, Frigidaire, Poé-

les, etc.

OUVRAGE GARANTI — SERVICE DE 48 HEURES

BEAU — BON — PAS CHER

Tél: No 5 Berthierville   
 
 
 

 

 ancienne que l’on connaisse a
été trouvée dans une tombe à
Capoue ,en Îtalie. Elle est con-
servée à Londres .Elle est faite
de bois et de bronze ,et remon-
te au Ille siècle avant Jésus-
Christ. Le squelette était encore
entouré à la taille d’une ceintu-
re de bronze et de cuir qui ser-

tiche. Hérodote parle de pieds
artificiels en bois; Pline, d’une
main artificielle portée par Ser-
gius, 167 ans avant Jésus-Christ.
Mais c’est au XVIe siècle, grâce
à Ambroise Paré, que l’art de
faire des membres artificiels a
pris son plus grand essor, et nos
modernes redresseurs n’ont eu
qu’à continuer.

Le Fureteur.

A VENDRE

Propriété comprenant % magasins

et 2 logements privés. Pour condi.

tions et détails, s'adresser à:

 

 

Alméric Dalcourt  
 

 Lanoraie. 
LesYLithines

ss nO... @

piv DLGustin
Procurent économiquement la meilleure eau de table et

de régime.
Alcaline — Lithinée — Pétillante — Digestive sont très

efficaces contre
Acide Urique Rhumatisme, Goutte, Maladies du Foie, de

la Vessie, de la Peau, de l’Estomac et de l’Intestin.
Une boîte de Lithinées contient 12 paquets suffi-
sants pour 12 grosses bouteilles d'un litre.
Il faut essayer aussi les Pastilles de Lithinée
Gustin que l'on suce à Ja fin des repas dans les
déplacements pour remplacer l'eau Lithinée.

EN VENTE A

LA PHARMACIE BERTHIER
Tél.: No. 70

La Cie Canadienne des Agences Modernes 6614 Délorimier
ontréal.   
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La vie coopérative
LA COOPERATIVE DE QUE-

BEC FOURNIT LES COM-

MENTAIRES SUIVANTS

SUR LE MARCHE

VOLAILLES VIVANTES :—
(poules et poulets)
Les arrivages furent plus consi-

dérables que la semaine précéden-
te. Par contre, la demande fut as-
sez active pour en assurer une dis-
tribution rapide et maintenir les
prix fermes,
IMPORTANT: — A partir de

cette semaine, la classification des
poulets à rôtir (gris et rouges),
sera répartie d’après les catégo|
ries suivantes: —
A—3 Ibs et plus. |
B+—A Ihs jusqu'à 5 lbs :
(—3 lbs jusqu’à 4 lbs. |
D—2Y lbs jusqu’à 3 lbs.

VOLAILLES ABATTUES :—
Actuellement, les arrivages de|

volailles fraîchement abattues
sont pratiquement nuls et il y a’
facilité à soutenir les prix.
OEUFS :—
Montréal et Québec: — Les ar-

rivages courants ne suËfisent que
pour répondre à la consommation

immédiate.
Ce marché est ferme et les prix

ont tendance à la hausse.
VEAUX ABATTUS:—
Montréal et Québec: — Légers

arrivages et prix plus stables.
PORCS ABATTUS :—
Montréal et Québec: — Deman-

de plus active et prix fermes.

 

 

Prix de remise

COOPERATIVE FEDEREE DE
QUEBEC, 130 Rue ST-PAUL

EST MONTREAL

Semaine finissant le 9 juillet 1938

POULES VIVANTES :—
A—5 lbs et plus.. .. .. .. 19e
B—4 lbs jusqu'à 5 lbs .. 18
C—3 Ibs jusqu’à 4 Ibs .. .. 17
COQS—..CoQ … 12
VOLAILLES VIVANTES —
POULETS À ROTIR
(Gris et Rouges)
A—A4 lbs et plus .. .. .. .. 23¢
B—3 Ibs jusqu’à 4 lbs .. .. 22
C—2% }bs jusqu'à 3 lbs .. 19
POULETS A GRILLER
(Toutes couleurs)
A—? lbs jusqu’à 2% ]bs, bonne

qualité .. . .. 20c
B—2 Ibs jusqu’à 2% ‘Ibs, qua-

lité moyenne .. 18
C—2 lbs jusqu’à 2% Ibs qua-

lité inférieure aux caté-
gories A &B .. .. .… 16

N.-B.—Les poulets de pesan-
teurs moindres et de mauvaise
qualité qui n’entrent pas dans ces
trois catégories indiquées seront
payés aux prix qu’il nous sera
possible d’obtenir.
VEAUX ABATTUS
(Engraissés au lait)
Bons .. .. .. A
Moyens .. .. .. .. .. 914
Communs TA
DINDES VIVANTES:—- (Mires)
A—.. .. . Oc
Be. ree 18
C—.. 40 45 + +. 10
coes ... 14
LAPINS VIVANTS 130 la livre
PIGEONS VIVANTS 25c couple
POULES ABATTUES:—
(Sélectionnées)
Spécial—5 lbs et plus .. .. 23c
A—5 lbs et plus .. .. .. .…. 22
A—4 lbs jusqu’ 5 1bs .. 21
A—3 lbs jusqu’à 4 lbs .. .. 20
B—5 1bs et plus .. .. .. 20

3—4 lbs jusqu'à 5 lbs .. .. 19
3—3 lbs jusqu’à 4 !Ibs .. .. 18
C—5 Ibs et plus .. .. .. 18
C—4 1bs jusqu’a H lbs .. .. 17
(—3 Ihs jusqu’à 4 lbs .. .. 16
OEUFS
A—(Gros) .. .. .. .. .. 2%
A-——(Moyens) .. .. .. .. 27
511 11 21 12 11 0 1 26
Co... 22
Sur les prix ei-haut mention:

nds, nous retenons une commis.
sion de 8% aux expéditeurs indi-
viduels et 5 7 aux coopératives
affiliées,

PRIX DE REMISE POUR
BEURRE & FROMAGE

Montréal et succursale Québec

Semaine finissant le 4 juillet 1938

BEURRE FRAIS :—
No. I Pasteurisé . 347-8e|Extra Lourd les autres ont tort.

No. 1. non pasteurisé .. 243-8 270 lbs — plus .. 11.00—11.25| Ce qu’un acheteur cherche en

No. 5 . 99 7.8

|

Truies—.. .. 7.00-— 8.00jfait d'agneau c'est un sujet de

VEAUX DE LAIT:— belle apparence, de haute quali-;

Semaine finissant le 5 juillet 1938|/Choix .. 6.50—7.00|té et d'un poids qui permettre de)
Jon .. .. .. .. .. 6.00—6.50 préparer des morceaux se prétant

FROMAGE :— Moyen .. .. 5.50—6.00 bien à une présentation attrayan-

Blanc Coloré Commun .. . 4.25—150|te daus un étal de boucherie; à

No. 1 .. 13 11-166 No. 1 .. 1384c| VEAUX DE CHAMP :— cela, il faut ajouter un animal si

No. 2 .. 1211-16e No. 2 .. 1234e|Bon .. .. .. .. .. 425—4.50|bien fini que son rendement en

TRES IMPORTANT: — Aucune| Moyen 3.75—4.00

|

carcasse soit aussi élevé que pos

commission ou frais d’emmagasi-
nage à déduire de nos prix de re-
mise de beurre et de fromage.

LA COOPERATIVE FEDEREE
DE QUEBEC FOURNIT LES
COMMENTAIRES SUI-

VANTS SUR LE
MARCHE

BEURRE
La tenue de ce marché a plu-

tôt été erratique au cours de cet-
te dernière semaine,
Lundi et mardi, avec une de-

mande assez active, les prix fu-

rent soutenus stables au niveau
de 25 1-8e à 25 3-8c la livre.

Mercredi, à la suite du rapport
préliminaire du Gouvernement
Fédéral annonçant que les stocks
en entrepôts au ler juillet dans
les neuf principaux centres d’em-
magasinage du Canada étaient
plus considérables que l’an der-
nier à pareille date et avee l’an-
tiecipation d’un surplus encore
plus substantiel lorsque la compi-
lation finale sera connue, le mou-
vement d’achats de nos princi-
paux opérateurs locaux fut consi-
dérablement ralenti et l'anxiété
d’un certain groupe de déten-
teurs à vouloir se départir rapi-
dement de leurs réceptions cou-

rantes contribua à un léger flé-
chissement des prix.
Jeudi avant-midi, on enregis-

trait une amélioration dans la de-
mande. L'offre fut plus restrein-
te, les prix se raffermirent quel-
que peu et demeurèrent station-
naires jusqu’à la clôture de la se-
maine.
Les prix en cours sur notre

marché domestique sont trop éle-
vés pour nous permettre l’expor-
tation.
Actuellement, il serait assez

difficile d’émettre d’avance une
opinion quant aux conditions fu-
tures de notre marché. Cepen-
dant, pour d’ici quelque temps,
notre production ainsi que la de-
mande, soit pour besoins immé-
diats ou pour fins d'entreposage,
seront deux des principaux fac-
teurs à la règlementation des
prix.
Lundi avant-midi, le 11 juillet

les prix du No. 1. Pasteurisé au 

ee

gros variaient de 25e à 251-8e 1

livre.
FROMAGE :—

avec le marché anglais est enco-
re limité; cependant, les prix sont
pratiquement inchangés.

ANIMAUX VIVANTS

Prix obtenus sur le marché de

Bétail de Québec, Limitée.

PORCS :—
Select (1) (2)
190 — 230 Jhs ….
Prime — — — $1.00

Bacon 180 — 230 lbs 12.00—12.25

Boucher
160 — 240 lbs .. 11.50—11.

Lourd 240 — 270 lbs 11.50—11.

 

(1) Nourris et abreuvés
(2) Par camion

QUAND VENDRE VOS
AGNEAUX

mencent à

certains abus. Il nous vient trop
de sujets légers qu’il serait pro-
fitable de finir avant de les ven-
dre.
Par contre, il y a en campagne

des sujets qu’il serait préférable
d’expédier le plus tôt possible, no-
tamment les sujets ayant le poids
et le fini requis.

IL ne faudrait pas non plus ou-
blier que les agneaux mâles non
castrés et les sujets mon écourtés
sont exposés à subir une coupe
d’un sou la livre dès la fin du
mois de juillet et que cette cou-
pe sera portée à deux sous la li-
vre vers la fin du mois d'août.
Que l’on tienne done compte de

la chose et que L’on prenne, les 

Notre volume «de transactions'la vente de ses agneaux.

Montréal, lundi le 11 juillet, 1938|des exigences qu’un vendeur con-
ar la Coopérative Canadienne du sidèrera encore longtemps comme

12.00—12.251se a vendre.

a
5

Léger 120 — 160 Ibs 11.50—11.75|mer à ces exigences,
=
15

Commun .. 3.00—3.50|sible, qui n’impose pas de pertes
MOUTONS :— inutiles par la présence excessive
Bon .. .. .. .. .. 3.00—3.50|de graisses en aucune de ses par
Commun .. 2.00—2.50 ties, et qui ait une saveur aussi
AGNEAUX DuPRINTEMPS:—|fine que possible.

Les éleveurs de moutons com-
tirer parti de leur ré-

colte de cette année. Les ventes
se font de plus en plus nombreu-
ses, mais déjà nous constatons

amoyens voulus pour s’éviter ces
coupes qui rogneraient apprécia-
blement les retours provenant de

On peut trouver que ces cou-
pes n’ont pas leur raison d’être;
on peut ne pas les aimer; mais ce
sont la choses qu’il faut subir
lorsque l’on fait affaire avec des
acheteurs. Om sait que celui qui
paye peut se passer des caprices,

un luxe inaccessible. “Le client
a toujours raison’, est une de ces
lois qu'il ne faut jamais oublier
surtout quand on a quelque cho-

Dans le cas qui nous oceupe,
peut-être serait-il plus sage de se

demander quels peuvent être les
moyens à prendre pour se confor-

plutôt que
de chercher les raisons pour quoi

GRICOLE +|
plus. Certaines choses doivent ce-
pendant être faites en temps et
lieu si l’on ne veut pas s’exposer
à certains ennuis regrettables.
Pour répondre aux exigences

des acheteurs, un agneau doit
provenir d’une race ou d’un croi

sement qui convient à la produe-
tion de la chair. Il doit peser de
75 à 90 livres. Il doit avoir été
castré, s’il y a lieu, et écourté; il
Jui faut naturellement porter un
fini suffisant pour répondre aux
deux exigences de rendement et
de graisse mentionnées plus haut.
On peut prétendre que ce sont

15 affaires de bétail. Il me semble
toutefois que l’on ne peut préten.-
dre qu’une chose, qui peut nous
faire manquer complètement ce
que l’on se propose de faire, puis-
se êtwe affaire de détail. Or dans
le cas de la production des a-
gneaux il suffit que l’on manque

l'un ou l’autre des points donnés
ici pour que l’on s’expose À man-
quer son coup suffisamment pour
que son exploitation perde de
l'argent au lieu d’en faire.
Que l’on s’impose done de fai-

re de temps en temps la visite da
son troupeau pour se rendre
compte de ses progrès; qu’on fas-

se cette visite en tenant compte
de ce que j'ai dit ici et je ne se-
tais étonné si ces visites ne per-
mettaient pas de faire des cons
tatations à la fois intéressantes,
profitables et payantes.

Alfred SAVOIE. 
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Choix .. 10.50| Pour arriver à donner une car-
onST To easse d’agneau répondant a ces
eger - .00— 3.00| exigences, le cultivateur doit sui-

VACHES :— vre certaine ligne de conduite. Ca RIDICULE— tire jamais d ridicule,
Choix . Sz ne présente d ‘ailleurs rien d’im-|c'est son caractère. J "
onne A - ssible, Tien difficile nonMoyenne 1 UE 350400 possible, de e (LA BRUYERE, Les Caractères)

Commune .. .. .. .. 2,50—3.00 me
Tres Com. .. 2.00—2.25 LE TELEPHONE SERT DANS LA FAMILLE LEBON

TAURES :— TT
Choix .. …. 6.00—6.50
Bonne . 5.50—6.00
Moyenne . 4.50—5.25
Commune .. 3.00—3.50
TAUREAUX:—
Choix .. ee... 4755.00

Bon .. .. .. .. .. 4.00—4.50
Moyen . .. .. 3.50—4.00
Commun .. . 3.00-—3.50

BOUVILLONS:_
Choix .. .. .. T00—7.50
Bon .. .. .. .. .. 6.50—7.00

Moyen. . 5.50—6.25
Commun .. 4.50—5.00

Com. Lég. 4,00—4.50        O8,MaraIR- /

 

    Autrefois Mariette
Lebon s’inquiétait du-
rant les fréquents
voyages de Jean aux
confins de la civilisa- ‘
tion—lorsqu’il visitait les villes minières et les camps
de construction où la vie est rude et dénuée de tout
confort. Maintenant il lui téléphone—ainsi qu’aux
enfants-—de chaque nouvelle localité pour la rassurer
et du coup se remonter lui-même. “Après tout,”se

dit-il, “vous n'êtes jamais éloigné de tontecivi-
lisation pourvu que vous ayez le téléphone.”

Les réductions du tarif téléphonique—urbain
et interurbain — ont épargné, au cours de
1935, 36 et 37, plus d'un million de dollars

ment aux usagers du Québec et de
l'Ontario.
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LA COLONNE DE
 

Diplémée de

l'Université

de Beauté

de PARIS.  

 

 
  

soleil a un

sur la peau... et

. oi 3

COMMENTAIRES. D'ETE SUR|verrues, un bon corricide en a vi-
LA BEAUTE
fe

PEAU SECHE — L'ardeur dujear son effet corrosif pourrait
effet très asséchant|fort bien laisser des traces plus

la sècheresse
provoque rapidement le sillonne-
ment de la peau par les rides.
pour ne pas vieillir avant le
temps, il importe, en été surtout,
de rendre son onctuosité à la
peau naturellement sèche, ou as-
séchée par le soleil, en se cou-
vrant le visage et les mains, cha-

 

que soir au coucher, d’une cou-|N’allez pas, en conséquence, pren.
che de crème de nuit aux vitami-[dre n’importe quelle crème à ba-
nes ‘‘F’’, sans quoi, gare à la dé-|se de citron que vous trouverez
généreseence de l’épiderme... à au comptoir. Il existe, cependant,

Eviter|suffisamment de bonnes
l’eau froide, car l’eau est un as- réputées pour que vous n’ayez
tringent. Faire plutôt usage d’u-[qUe l'embarras du choix.

la vieillesse prématurée.

ne bonne crème nettoyante.
LA QUESTION DU SAVON —|s

Il est parfois difficile de se pro-|là chaleur, et l’ardeur du soleil.
a > , . .curer, à la campagne, des savons C est le moment de multiplier les

de luxe, pour le lavage du visage
et de la peau; quand vous avez|"
quelque diffieulté à trouver 1la|Préféré convient bien a votre che-
marque préférée de savon, vouslvelure. Il va de soi que le sham-
pouvez, en toute sécurité, faire POO Pour cheveux secs ne doit pas
usage du savon de Castille ordi-|É
naire, comme on en trouve dans
presque tous les magasins géné.
TAUX.

lisez une crème de fond assez ri.
che, vous n’aurez pas de difficul-
té à faire adhérer votre poudre et
à éviter d’avoir le nez, le front d
ou même les joues lustrés comme
une patinoire! En été, il importe
d’utiliser des crèmes onctueuses
et des poudres et rouges gras.

chaine, la description des petits
YEUX BRILLANTS — Ne soucis ‘que nous cause l’été et des

soins qu’ils doivent occasionner
mais n’attendez pas une huitaine,
vous n’avez pas trouvé ici la ré-

vous avisez jamais de faire usage
de la belladone pour donner de
l’éclat à vos yeux, en dépit du
fait qu’on en a récemment recom- p
mandé l’usage dans certaines pa- b
ges féminines!
positivement dangereuse pour laly
vue. Il existe des lotions peu coû- n
teuses contenant de l’atropine

fisante pour provoquer une dila- n
tation de la pupille, tout en don-
nant ‘‘du brillant” à l’Oeil, en|j

grasse et vice versa. Il existe mê-
me des
pour chevelures blondes ou bru-

NEZ LUISANT — Si vous uti. |20S; Nombre de femmes qui seplaignent
blonds brunissent, pourraient re-
médier à cet état en choisissant
un ‘‘shampoo’ qui a pour effet

de leur chevelure, tout en la net-
toyant.

La belladone est|m’en part. Je serai heureuse de

| COTTE C me eh aocompagnée dun timbre de 3
quantité microscopique mais sûf-lsous et que vous mentionnez le

LE COURRIER DE BERTHIERVILLE

moins dangereux pour la peau.
SIGNES, TACHES DE NAIS-

SANCE ET VERRUES — Il n’y
u guère que la chirurgie ou les
traitements (douloureux et dis

peudieux) à l’aiguille électrique
pour faire disparaître les signes.
Quand aux taches de naissance
on ne les fait disparaître qu’en
enlevant la peau tachée pour la
remplacer par de la peau prise
d’une autre partie du corps. C’est
là une opération que seul un chi-
rurgien, et un bon, qui s’est spé-
cialisé dans la chirurgie esthéti-
que, doit partiquer. Quand atx

te raison... mais ne pas appli-
quer de corricide sur le visage,

disgracieuses que ne l’est l’offen-
sante verrue!
POUR BLANCHIR LA PEAU

— Une peau ‘‘grillée’’ blanchira
vite sous l’effet d’une bonne crè-
me à base de citron. Le citron é-
tant un astringent, il faut que
son effet soit contrecarré par la
crème qui lui sert de véhicule

crèmes

CHEVEUX — Les cheveux
ont particulièrement affectée par

shampoos’ mais en vous assu-
ant d’abord si votre ‘‘shampoo’’

tre appliqué à une chevelure

‘‘shampoos’’ spéciaux

que leurs cheveux

e protéger la nuance véritable

Je continuerai, la semaine pro-

onse au problème qui vous em-
arrasse. Ecrivez-moi et faites

ous répondre par lettre person-
elle pourvu que votre lettre soit

om de ce journal,
N'oubliez pas, non plus, que

’ai publié toute une série degénéral. Ces lotions sont de véri-|feuillets sur les soins de beauté,tables toniques des yeux, dont
toute femme soucieuse ide conser-
ver sa jeunesse devrait faire usa-
ge, non seulement en été, mais
chaque fois qu’elle doit paraître
en Société,
YEUX POCHES — Les yeux

cernés ou pochés sont l'indice à
peu près certain d’une insuffisan.
ce de sommeil. Toute femme adul-
te doit dormir au moins sept heu-|tout à fait désintéressés. Dites-res chaque nuit. J’ai dit DOR-|moi quels sont ceux de mes feuil-MIR, notez-le bien et par dormir,|let qui vous intéressent et adres-
j'entends un sommeil profond et/sez-moi un timbre de 3 sous pourparfait. Vous pouvez être dix|c
heures au lit sans jouir d’un som-|parvenir dans une enveloppe dis-meil réparateur. Si vous dormez|e
peu ou dormez mal, la nervosité|dressez vos demandes à ‘“Cousi-en est souvent la cause. Voyez vo-|n
tre médecin et faites soigner vos|rine Ouest, Montréal,nerfs!
ROUSSELURES — L'été, c’est

l’époque des rousselures et il exis-
te nombre de crèmes et de lotions
pour bannir ces vilaines petites
taches... mais il faut en choisir
une qui ue soit pas à base de pé-
roxyde d'hydrogène, dont l’effet|M. DUPLESSIS ET LAest trop asséchant. Choisissez plu-| POLITIQUE FEDERALEtôt une lotion dont l’effet est un
peu plus lent peut-être, mais 

que je me ferai un plaisir de vous
envoyer sur demande. J’en ai sur
les soins du visage, des mains, des
pieds, des yeux, des cheveux ; sur
le développement de la poitrine,
la suppression des poils follets,
sur la maigreur ou la graisse ex-
cessive, sur la transpiration. Ces
feuillets ne comportent pas d’an-
nonce mais des renseignements

hacun d’eux et je vous les ferai

rète, sans indication d’origine. A-

e Blanche”, 197 rue Ste-Cathe-

Cousine Blanche.

La Semaine
Provinciale

 

A ia suite que des bruits que des

adversaires de

faisaïent courir, durant la conven.
tion conservatrice d'Ottawa, l'hon.
M. Maurice Duplessis a dû faire une

rale et qu'il ne favorisait aucun

me qu’il n'avait autorisé personne
à ge servir de son nom.

“Je ne peux que répéter ce que
j'ai dit avant les dernières élections
provinciales, durant ces élections et
après ces élections: Mon mandat
conserne exclusivement les affaires
politiques du Québec et j'entends
rester fidèle à ce mandat. Personne
n’est autorisé à se servir de mon
nom pour ou contre un candidat à
ce congrès d'Ottawa. Personne n'a
le droit de se servir de ce que j'ai
jamais dit et personne d'ailleujrs
n’est assez fort pour m'amener dans
l’arène fédérale lorsque je ne veux

pas faire de politique fédérale.‘
“J’ai l'intention de rester fidèle

à ma parole et je vais remplir toute
mes promesses. La province de Qué.
bec, quoique jJalsuse de son automo.
mie, n’oublie pas qu’elle fait partie
de la Confédération et à ce titre el-
le est désireuse de faire entièrement

son devoir à l’égand de la Confédé.
ration. Je ne veux pas qualifier ceux

qui tentent de mêler mon nom à

cette convention d’Ottawa. Person.

ne n’en a le droit et personne ne le

fera en autant que je suls concerné

Je ne suis pas intéressé dans ce que

le monde peut dire de cette conven.

tion. Je suis intéressé uniquement
à remplir mes devoirs de premier

ministre, et ces devoirs je les rem-

pliral avec le secours des humbles

talents que la Providence a bien

voulu me donner.”

  

A LA COMMISSION DES

ACCIDENTS DU TRAVAIL

M. Paul Drouin, avocat, de Québec,

à été nommé président de la Com.

mission des Accidents du Travail,

où il replace M. Robert Taschereau.

M. James-N. Doyle, de Lachine, et

J.-L. Labrèche, de Montréal, ont é

té nommés membres, à la place de

MM. O..E. Sharpe et Simon Lapoin.

te. Le nouveau président est un spé-

cialiste reconnu en matière d'assu-

rances: c’est un avocat d’expérien.

ce, qui jouit d’une excellente répu.

tation. M. Doyle a été durant plu-

sieurs années agent des réclamatfons

à la Dominion Bridge et il y a quel-

ques années il a formé une compa-

gnie qui s'occupe du règlement des

réclamations. M. Labrèche a été de.

puis 39 ans à l’emploi du Pacifique

Canadien. Depuis trois ans il est

l'Union Nationale

nouvelle déclaration pour affirmer;

qu'il ne fait pas de politique fédé-'général adjoint de la régie de 11-

therhood of Rallway Trainmen.

{

'M. THOMAS TREMBLAY
NOMME MAGISTRAT
Me Thomas Tremblay, c.r., gérant

queurs, a été nommé, hier, juge de
candidat à cette convention, de mê.|la Cour des sessions de la paix pour

‘16 district de Québec. M. Arthur

Larouche, ancien député de l'Union

Nationale pour le comté de Chicou-

timi, dont la démission à cause d’u-

!ne récente élection dans ce comté, a

été désigné pour remplacsr Me

Tremblay, à la régie des liqueurs.

M. Larouche aura comme assistant

M. H. P. Hould, sténographe officiel

au Palais de Justice.

LE CONCOURS DU

MERITE AGRICOLE

La Commission des juges du con-

cous du Mérite agricole a commen-

cé de visiter les fermes des concur.

rents des comtés de Joliette et de

Montcalm. Ce travail d'expertise est

commencé depuis le 27 juin. Actu-

ellement une vingtaine de fermes

ont été appréciées et les juges pour-

suivront leur inspection dans le com-

té de Berthier ces jours prochains,

On sait que les participants 3 ce

concours d'exploitation de fermes se

recrutent, cette année, dans les com-

tés de Berthier, Champlain, Gati.

neau, Hull, Joliette, Labelle, Lavio-

lette, Maskinongé, Montcalm, Papi-   neau, Pontiac, Portneuf, St.Maurice,

Témiscamingue et Trois-Rivières. Le

résultat sera proclamé à l'exposition

provinciale. Les experts faisant par.

tie du jury sont: MM. J.-A. Fowley,

agriculteur de St-Thuribe de Port.

neuf; le Dr a St-Pierre, professeur

à l’Ecole gupérieur d’Agriculture de

Ste-Anne de la Pocatière.

 

LE MINISTRE DE LA VOIRIE, M.
F.J. LEDUC, EST EXCLU DU

GOUVERNEMENT DU.

PLESSIS

 

Un fait sensationnel et sans pré.

cédent s’est produit la semaine der-

nière au Parlement de Québec Un

ministre M. F.-J. Leduc, a été des-

titué par le chef du gouvernement.

C'est le Premier Ministre lui-même

qui a annoncé la nouvelle,

jeudi après-midi. L,hon. M.

Maurice Duplessis n’a pas voulu

donner les raisons qui ont motivé

le renvoi de son collège. Il a décla-

ré que celui-ci avait été invité à dé.

missionner, mais qu’il avait refusé.

Et le Premier Ministre d'ajouter:

“Je n’endureraj aucun abus”, ce

qui laisse entendre que M. Leduc se

serait rendu coupable d'abus quel-

le jeudi, 14 juillet 1938.

En même temps qu’il renvoyait

son Ministre de la Voirie, l’hon. M.

Duplessis destituait l’ancien secré.
taire, M. Jean-Louis Dussault. qui

qui était «devenu directeur des a-

chats pour ce département. M, Dus.

sault refusa de quitier gon bureau.

Le Premier Ministre donna simple-

ment instruction à la police de le

sortir, ce qui fut fait très rapide

ment.

‘Toute cette sensation aurait été

évitée, si M. Leduc avait accenté de

démissionner, comme le lui deman.

dait le premier ministre. Mais il re-

fusa. Alors, l'hon. M. Duplessis a

procédé suivant les prescriptions du

droit constitutionnel. Il démissionna

lui-même, ainsi que tous ces collè-

gues, puis il reforma immédiatement

un nouveau cabinet, sans M. Leduc,

Tous les ministres ont été obligés de

se faire assermenter de nouveau.

L'hon. M. Duplessis a été assermenté

comme ministre intérimaire de Ja

Voirie.

Voici la déclaration faite par le

Premier Ministre pour annoncer l’é.
vénement:

“M. Leduc ne fait plus partie du

cabinet. Je lui ai demandé il y a

quelque temps de démissionner. Il

a demandé quarante-huit heures

pour réfléchir. Au bout de sept

jours, comme ga décision n’était pas

prise, après trois fois le délai de.

mandé, j'ai considéré de mon de

voir de le remplacer immédiatement.

C’est ce que j'ai fait avec l'assenti-

ment du cabinet. J'ai en même

temps destitué et fait expulser M.

Jean-Louis Dussault.

“Conformément au programme

que j'ai énoncé avant et au cours

des élections de 1936, et que j'ai

toujours appliqué, je n'ai enduré et

n'endurerai aucun abus, que ce soit

par des bleus, par des rouges ou

par des membres de l’Union Natio-

nale. C'est une preuve de plus que

le gouvernement de l’Union Natio-

nale respecte ses engagements et

que le chef de l'Union Nationale a

l'énergie voulue pour frire son de.

voir, même si son accomplissement

peut blesser certaines amitiés.’

Le lendemain , à Montréal, M. Le-

duc a fait une déclaration aux jour-

naux. D'après Jui, le Premier Minis.

tre porte des accusations graves con-

tre lui et il demande des précisions.

I! déclare qu’il a toujours rempli

son devoir et que si le Premier Mi.

nistre n’est pas content de lui, C'est

parce qu’il a refusé de donner sa-

tisfaction aux gros entrepreneurs

dans l’exécution des travaux de Voi-

rie, préférant suivre un plan ra.

tionnel et favoriser un plus grand  membre du conseil fédéral du Bro-

mieux. Voyez comme elle est 
0mearbr+rn rtet

La brise est plus fraîche et l’onde
quand il y a de la Black Horse à bor
stituante . : . rafraîchissante comme les embruns du
large...il n’est pas étonnant que la Black Horse
soit la bière préférée des Canadiens.

Depuis cinq générations, cette bière fameuse est la
favorite de ceux qui savent ap récierce qu’il y a de

mpide,
différente dans le verre. Et dès la première gorsée,
vous remarquez sa saveur moelleuse. Elle
aussi la digestion. Vraiment, comme source de pure
satisfaction, elle est sans rivale. C'est pourquoi...

Black Horse
est bue par plus de gens que
toute autre BIÈRE en bouteille

conques.

plus limpide...
! Saine et recon. ===

tillante et

avorise

nombre de petits employeurs.
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